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AVERTISSEMENT. 


Les objets formant l’ensemble de la vente de feu 
M. et M ,nc Le Tourneur,et dont nous sommes chargés 
de la direction, se composent principalement de 
Tableaux des Écoles anciennes et modernes, Dessins, 
Gravures, Histoire naturelle et autres objets de 
curiosité. Parmi les Tableaux, on distinguera des 
ouvrages Luini, Belin, Schidone, le Giorgion , 
Dolci , Bronzin, Vender Neer, Ruysdael, Meurant 
Teniers, Rachel Ruysch, Francisque Bourdon , 
Brauwer, Demarne, Bertin , Thibault, Lantara, Du- 
bucourt Vercowen, Demay et autres. 

Nous osons espérer que l’exposition publique 
de cette vente sera visitée de messieurs les ama¬ 
teurs et des marchands; ils jugeront du moins, par 
eux-mêmes, de son importance comme aussi de 
l’exactitude de nos annonces. 

Les mesures des Tableaux sont prises par pouces 
et non par pieds. Les lettres h., 1. signifient largeur 
et hauteur. 

Les lettres B. T. C. signifient bois, toile, cuivre. 












CATALOGUE 

d’üne 

BELLE COLLECTION 

DE TABLEAUX. 


ÉCOLE D'ITALIE. 


LUINI (Léonard). 

f i/JLa 6 Vierge assise, vêtue d’un long manteau vert, 
porte sur ses genoux l’enfant -Jésus, qui tient dans sa main 
gauche une hirondelle, et de l’autre semble jaser avec Le 
petit Saint-Jean.On aperçoit dans le fond, par deuxgrandes 
ouvertures , un riche paysage coupé de rochers et de ri¬ 
vières. Cette production classique est d’autant plus inté¬ 
ressante que, indépendamment de son mérite personnel, 
son auteur eut encore la gloire d’être le meilleur élève de 
Léonard de Vinci. Les ouvrages de ces habiles régénéra¬ 
teurs de|l’art sont très-rares à rencontrer aussi conservés 
que celui-ci, qui ne laisse rien à désirer sous ce rapport. 
Rond de forme. B. 5 o p. 

JEAN BELIN. 

2. Portrait en buste, avec mains, d’un Pèlerin de dislinc 
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lion et celui de sa fille , en regard, réunis dans le meme 
cadre. 

L’homme, vu de trois quarts, a les cheveux bruns, 
coupés en rond; son vêtement est orange; il tient son 
bourdon de la main gauche, et porte la droite sur sa poi¬ 
trine. 

Sa fille, en regard, tient une croix dans ses deux mains , 
dont on ne voit que la gauche ; elle est vêtue d’une robe 
verle, ornée de rubans pourpres; un manteau violet, glacé 
de jaune, lui couvre l’épaule droite; sa tête est également 
vue de trois quarts ; ses cheveux blonds cendrés, unis sur 
les côtés, sont relevés par un réseau d’or. 

Ces deux charmantes productions, qui ont bravé plu¬ 
sieurs siècles, d’une parfaite conservation pour l’épo¬ 
que , sont vraiment classiques, et font honneur aux pin¬ 
ceaux du fondateur de l’Ecole vénitienne, qui naquit en 
i4^6 , et de laquelle sont sortis de si grands hommes , tels 
que le Titien, le Giorgion, le Tintoret et autres grands 
maîtres. B. h. 1 5 p. , 1 . 11 p. 

CARLO DOLGÏ. 

5 . Salomée , fille d’Hérodiade , tient des deux mains le 
bassin dans lequel elle vient de recevoir la tête de Saint- 
Jean-Baptiste. Cette belle figure de femme, qui inspire 
par sa beauté de si doux sentimens, semble détourner les 
yeux de dessus sa victime, qui, malgré la pâleur de la 
mort, conserve encore le calme de l’innocence et la rési¬ 
gnation de la vertu. 

Un pinceau suave et une couleur brillante et vigoureuse 
rendent cette production, qui est de la conservation la 
plus parfaite, éminemment classique; elle sort de la ga¬ 
lerie Riccardi, de Florence. T. h. 42 P« * b §2.- 

BARBARELLI, dit le GIORGION. 

4. Portrait d’un Seigneur vénitien vu jusqu’à mi-cuisse. 
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Il est vêtu d’une étoffe de soie noire brochée, tient une 
lettre de la main droite, et a la gauche appuyée sur le côté, 
dont le pouce est passé dans la ceinture. Près de lui est 
une table sur laquelle est un encrier et des lettres. 

Ce portrait, d’un aspect imposant, comme toutes les 
productions de ce savant homme, ne peut manquer de 
plaire aux vrais amis de la belle peinture, ce portrait ayant 
été souvent attribué au célèbre Titien. B. h. 42 p. , 1 . 3 o. 

BARTHOLOMÉ SCHIDONE. 

5 . Une Sainte Famille. La Vierge tient l’Enfant-Jésus 
presque nu devant elle , qn’elle présente à l’adoration du 
jeune Saint-Jean. Saint-Joseph, sur la droite, regarde 
avec intérêt cette attention de la tendresse d’une mère 
pour son fils, appuyé sur son bâton et enveloppé d’un 
manteau. 

Ce charmant tableau est une première pensée d’un plus 
grand, dans lequel on reconnaît toute la finesse des pin¬ 
ceaux du maître jointe à la vigueur de la couleur et au 
large du faire de ce grand homme. C. h. 10 p., 1 . 8 . 

GUIDO RENI. 

6. Monime, dame romaine, vue à mi-corps, avec les 
mains, semble hésiter à prendre le fatal breuvage qui doit 
lui donner la mort; sa tête, vue presque de face et un 
peu penchée, est d’une belle expression; elle est coiffée 
d’une draperie en forme de turban. 

Cette production est recommandable par un grand style 
de dessin et une grande vigueur de couleur qui tient à la 
première manière de ce grand maître. T. h. 33 p. , 1 . 27. 

JORDANO (Lucas). 

7. L’Enlèvement des Femmes des Lapithes par les Cen¬ 
taures, contre lesquels combattent les premiers. Riche 
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composition , pleine de mouvement et d’énergie; morceau 
capital, l’un des beaux tableaux connus de ce maître, 
dont la fougueuse imagination sera toujours appréciée. T. 
h. 33 p. 9 , 1 . 48 p. 

MARATTE (Cable). 

8. Un tableau d’un beau et grand caractère représen- 
tant une jeune et belle Femme occupée de lecture; elle est 
assise, sa tête posée sur la main droite, et tient de la 
gauche un livre ouvert. T. h. 33 p., 1 . 26. 

LE GUIDE. 

9. Salomé portant dans un plat la tête de Saint-Jean- 
Baptiste. Tableau d’un beau style et bien conservé. 

LE BAROCHE. 

10. Saint-François en adoration devant la Vierge,. 
l’Enfant-Jésus et Saint-Jean-Baptiste. Petit tableau très-fin. 

MICHEL ANGE (École de). 

11. Le portrait de ce célèbre artiste peint de son temps 
sur un bois italien. Ce personnage extraordinaire est vu 
de trois quarts et à mi-corps; il est vêtu d’un surtout noir. 
B. h. 23 p. , I. 17 p. 

SALVATOR ROSA (Attribué à). 

12. Un Paysage pittoresque d’Italie.JOn distingue h droite 
à l’extrémité d’une grande côte escarpée, une ancienne 
ville renfermée dans des murailles : la gauche offre dans 
les fonds du sujet des monticules qui bordent l’horizon , et 
sur le premier plan , une rivière et quelques bateliers réu- 
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nis sur le rivage, se disposant h faire chauffer leur soupe. 
T. h. 56 P r, 1 . 20 . 

DOMINIQUE FETI. 

1 5 . Tableau très-fin, la Visitation. 

BARTHOLOMÉ DE SAINT-MARC. 

i 4 . Deux petits tableaux représentant des Pères de l’É¬ 
glise ; ces échantillons sont frais et bien conservés. 

BRONZIN. 

x 5 . La Femme adultère, au moment où elle se présente 
devant le Seigneur pour obtenir son pardon. Ce sujet 
suffisamment connu nous dispense de tout autre des¬ 
cription , nous ajouterons seulement que ce tableau capital 
offre une belle et grande composition et d’un beau carac¬ 
tère; il est peint sur bois de cèdre. B. h. 52 p., 1 . 4 2 * 

BENEDETTE DE CASTIGLIONE. 

16. Rébecca recevant les présens que lui envoie Abraham; 
composition agréable où se mêlent divers personnages et 
quelques moutons. T. h. 24.? h 18. 

ALEXANDRE VÉRONÈZE. 

17. Suzanne et les Vieillards. Ce tableau, qui a besoin 
d’être nettoyé, est fin, d’une excellente couleur et d’une 
expression vraie. 

TIÉPOLO, 

18. David,vainqueur du géant Goliath, emporte le tro- 
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phée en dansant au milieu des filles d’Israël, tableau de la 
plus belle manière du maître. 

GUARDI. 

19. Vue d’un ancien pont romain sur la Piave; tableau 
fin, d’une couleur argentine. 

BOLOGNÈSE (Francisque). 

19 fcès.En Tableau des plus distingués de ce maître, re¬ 
présentant une vue d’Italie boisée d’un grand arbre de cha¬ 
que côté; elle est arrosée par deux rivières, l’une occupe 
le fond du sujet, et l’autre le premier plan, sur laquelle on 
remarque une barque de passagers et un pont à droite : 
quelques pêcheurs et autres figures bordent le rivage. T* 
h. 25 p., î. 29 p. 
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ÉCOLE FLAMANDE. 


RUYSDAEL (Jacques). 

20. Un paysage d’une précieuse exécution, offrant un 
site agreste d’un effet piquant et mystérieux. Un groupe 
d’arbres qui s’élève près d’une rivière et se dessine sur le 
ciel, occupe à gauche le coin du tableau. La droite est 
bordée d’une fabrique dont la toiture est ombragée par un 
bouquet d’arbrisseaux; près delà est un chemin qui serpente 
autour de cette fabrique; une villageoise conduisant une 
vache le suit. Vers le milieu du sujet, on remarque une 
vieille masure se composant de vieilles planches en partie 
renversées et soutenues par un pieu : elle se trouve envi¬ 
ronnée de verdure, d’un saule et de quelques morceaux 
de bois à brûler ; plus loin, on distingue une chaumière 
isolée dans la campagne. 

Sur le premier plan s’étend une mare dont les eaux re¬ 
flètent le ciel, les sinuosités du chemin dont il a été parlé 
viennent y aboutir. Nombre de plantes , broussailles et 
autres végétaux meublent et enrichissent cette ravisssante 
production. 

Ce précieux tableau porte la date de i 645 . Les amateurs 
des beaux ouvrages de ce grand paysagiste en apprécieront 
sans doute le mérite. C’est une acquisition d’autant plus 
précieuse, que les productions de Ruysdael deviennent 
chaque jour de plus rares en plus rares, et qu’on doit dé¬ 
plorer la dispersion dç la majeure partie des collections de 
la capitale, pour aller enrichir l’étranger. Bientôt il ne 
restera plus de ce maître que les tableaux du Musée du 
Louvre. Nous pourrions en citer encore plusieurs de remar- 




quables qui se trouvent dans le joli cabinet de M. Bertrand, 
amateur éclairé que nous félicitons de les avoir recueillis ; 
citer le choix qu’il en a fait, c’est assurément en faire l’é¬ 
loge. B. h. 12p., 1 . lo. 

YANDER NEER. 

21. Environnée d’un brillant groupe de nuages, la lune 
s’élevant majestueusement sur un beau ciel, répand sa lu¬ 
mière douce et mystérieuse sur un site d’une vaste étendue, 
offrant un point de vue de la Hollande. 

Quelle belle nuit! à travers un doux crépuscule, l’œil 
aperçoit une campagne boisée d’où s’élève un clocher qui 
se perd dans les airs. Au centre de ce site pittoresque on 
découvre un village au bord de la mer, dont les eaux oc¬ 
cupent la majeure partie de la gauche et baignent les murs 
d’une grande ville. Des voiles de pêcheurs et nombre d’em¬ 
barcations couvrent la surface de cette mer qui s’étend en 
nappe jusque sur le premier plan : ici on voit quelques 
pêcheurs ; deux d’entre eux sont occupés à retirer leur filet, 
tandis qu’un autre se dispose à jeter le sien à la mer; sur 
la droite on remarque un quatrième conduisant son bachot. 

Ce tableau, où brille l’harmonie, la pureté et la belle 
distribution de la lumière, fixera sans doute l’attention des 
connaisseurs. La rareté extrême et toujours croissante des 
productions du plus grand peintre connu dans les effets de 
nuit, fera difficilement rencontrer une aussi précieuse ac¬ 
quisition. B. h. 16., 1 . 22. 

DU MÊME. 

22. Un précieux échantillon d’une grande finesse d’exé¬ 
cution , et du plus beau faire du maître. Son effet est aussi 
piquant que vrai. On distingue h droite dans l’éloignement 
une ville embraséeparune incendie qüi se communique pen¬ 
dant la nuit. L’explosion des flammes éclaire le sujet , et 
découvre un cand qui occupe la gauche du tableau ; on 
y aperçoit quelques voiles de pêcheurs. Le premier plan 


offre quelques jolies petites figures dans des bateaux, de 
belles plantes, trois vaches et autres détails qui meublent 
les bords du rivage. B. h. 6 p., 1 . 8 . 

VYNANTS. 

23 . Un beau et riche paysage d’une belle ordonnance et 
d’un aspect des plus pittoresques, pris par un soleil cou¬ 
chant. La lumière dorée de ses rayons répand sur le sujet 
le ton chaud d’une atmosphère enflammée. Le premier plan 
à gauche se compose de massifs d’arbres se détachant en 
vigueur sur un ciel chaud et vaporeux. Le second plan à 
droite offre quelques bouquets d’arbrisseaux qui meublent 
cette partie du tableau , en même temps qu’ils forment re¬ 
poussoir. Derrière, on distingue une montagne bordant 
l’horizon, et que baigne une rivière qui s’étend au milieu du 
site. Le devant est coupé par un chemin où l’on remarque 
quelques broussailles et diverses plantes. Nombre de jolies 
figures et d’animaux sont distribués avec art sur les divers 
plans de la composition; elles sont du plus beau faire de 
Lingelbac. Ce tableau, recommandable sous tous les rap¬ 
ports, est encore d’une conservation parfaite. C. h. 24 p., 
1. 22. 

DU MÊME. 

23 bis . Un joli échantillon de ce maître représentant un 
Paysage d’un goût pittoresque. La gauche du tableau est 
occupée par un monticule boisé et éclairé d’un coup de 
lumière ; la droite offre un grand arbre qui s’élève sur le 
ciel; sur le premier plan, on remarque un chemin sur le¬ 
quel s’acheminent une femme chargée d’un fagot sur la 
tête, suivie d’un jeune homme portant un coffre : ces deux 
jolies figures nous paraissent appartenir aux pinceaux de 
Yan Denvelde. B. h. 6 p., 1 . 8 . 

MEURANT (Emmanuel). 

2 ^« Depuis la belle vente de monsieur de Saint-Victor, 
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nous n’avons pas vu circuler dans le commerce des Beaux- 
Arts un tableau aussi beau et aussi précieux d’exécution 
<juc celui qui nous occupe en ce moment; nous ne craignons 
pas de dire qu’il peut rivaliser avec les ouvrages de Vander 
liayden ; pour la richesse des détails et la pureté du travail 
il est porté jusqu’à l’illusion. Ici on voit l’entrée d’un village 
delà Hollande; la gaucheest occupée par une habitation rus¬ 
tique couverte en paille, après laquelle s’attache un colom- 
hier; elle est suivie de trois autres avec un clocher placé 
à droite sur la meme ligne où se mêlent quelques bouts de 
verdures continues dans des barrières en planche. Sur le 
premier plan on remarque un arbre en partie dépouillé 
de ses branches, une mare garnie de pieux et de plantes, 
et une poule occupée de la nourriture de ses petits, pendant 
que son valeureux coq monte sur un tronc d’arbre, et semble 
veiller à la défense de sa famille. 

YENDEN VELDE (Signé). 

2 5 . Paysage qui nous paraît indiquer un site plat de la 
Hollande. Une belle maison de campagne, et ses riches 
dépendances entourées d’avenues occupent la gauche du 
second plan du tableau. Le côté opposé offre une campagne 
agreste, meublée de divers objets; on y remarque princi¬ 
palement une prairie et quelques animaux, trois moulins à 
vent, et sous l’horizon quelques habitations que l’on distin¬ 
gue à peine. Sur le premierplan, traversé d’un canal chargé 
de quelques barques, se trouve un pâturage où paissent 
quatre vaches : une servante est occupée d’en traire une. 
Près de là on voit un jeune villageois portant deux seaux 
de lait. Nombre de charmantes figures bien distribuées sur 
les divers plans , animent et enrichissent ce joli petit 
tableau digne d’être apprécié. 

DE BLOUT (Pierre). 

26. Une réunion grotesque de Flamands dans l’inté— 


rieur d’une tabagie, occupés à boire et à fumer. Bonne imi¬ 
tation d’Isaac Ostade. C. h. 11 p., 1 . i 5 . 

JEAN ASSELYN. 

27. Vue des bords rians de l’Adige, ornés à gauche de 
jolies fabriques, et à droite d’une montagne surmontée 
d’un monastère entouré d’arbres. Deux grands arbres or¬ 
nent la gauche du second plan , avec de jolies figures spi¬ 
rituellement touchées. Le centre du premier est occupé 
par de vieux troncs dignes des pinceaux do Vinantz, qui 
semblent avoir inspiré cet artiste dans l’harmonie géné¬ 
rale de cette jolie production , qu’un ton clair et transpa¬ 
rent distingue de ses autres ouvrages. B. h. 20 p. , 1 . i 5 . 

DU MÊME. 

28. Un Paysage d’un ton chaud et vigoureux, indiquant 
un jour d’été des climats brûlans de l’Italie. Une touffe 
d’arbres groupés avec des ruines antiques occupe la partie 
gauche du sujet. Le côté opposé présente une chapelle en¬ 
vironnée de bouquets d’arbrisseaux ; un pont en partie 
ruiné , élevé sur des masses de roches , traverse le site et 
laisse échapper un affreux torrent dont les eaux éoumantes 
tombent et se précipitent avec fracas, et se perdent à travers 
les cailloux; quelques figures se laissent apercevoir dans 
cette production pittoresque. T. h. 25 p., 1 . 29 p. 

CLOMP ( Attribué à ). 

29. Deux tableaux d’animaux faisant pendant, d’un as¬ 
pect à la fois champêtre et agréable, représentant des vués 
de la Hollande. Le premier offre un bœuf debout sous des 
arbres, une vache et une brebis couchées, gardées par un 
pâtre, dans un pâturage environné d’une rivière ; plus loin, 
à gauche, on distingue une chaumière ombragée par des 
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arbres, trois vaches couchées et deux pâtres. L’autre pré¬ 
sente également un paysage boisé à gauche et traversé par 
une ligne d’arbrisseaux; sur le premier plan on remarque, 
sur une langue de terre baignée par une rivière, deux bœufs 
et une chèvre donnant à téter à son petit; quelques belles 
plantes et autres végétaux meublent et enrichissent le de¬ 
vant du tableau. T. h. 22 p.', 1 . 28 p. 

VERCOWEN. 

3 o. Un paysage éclairé et doré par un soleil couchant. 
Sur le premier plan, on remarque un troupeau de vaches 
couchées et debout sur un pâturage, et deux gardiens cau¬ 
sant ensemble; plus loin on distingue un berger gardant 
ses moutons sur un coteau; une habitation rustique en¬ 
vironnée d’arbres occupe la partie gauche du tableau. La 
droite présente un beau chêne brisé à son extrémité, et 
s’élevant avec fierté vers le ciel ;des plantes, des broussail¬ 
les et autres végétaux meublent et enrichissent cette char¬ 
mante production, remarquable sous le rapport de l’har¬ 
monie générale, la fraîcheur des teintes et le moelleux 
du pinceau. T. h. 1 5 p., 1 . 19 p. 

. PHILIPPE WOUWERMANS. 

5 i. Des voyageurs se reposant au bord d’un ruisseau , 
tableau fin d’une couleur claire et argentine. 

VANDER HAGEN. 

32 . Très-beau tableau , agréablement coupé par des 
monticules et des vallons boisés ayant au centre la ville de 
Clèves; une rivière dans ses tours sinueux remplit presque 
partout les vastes fonds. Ce tableau est un portrait fidèle 
de la nature, il est fin et bien conservé; les figures sont 
de Berkeyden. 
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HERMAN d’Italie. 

35 . Un paysage soleil couchant, charmant échantillon 
de ce maître. Le premier plan à gauche offre un chemin 
que suivent deux amans en causant, une ruine entourée 
de deux groupes d’arbres et une masse de roches couron¬ 
nées de verdure; sur la droite on remarque une rivière 
bordée d’arbrisseaux, un joli lointain orné d’un groupe de 
fabriques et une monlagne qui termine la composition de 
ce petit bijou. B. h. 3 p., 1 . 6 p. 

YAN A EST. 

34 . Un riche bouquet d’un effet éclatant et composé 
des plus belles fleurs : on y remarque principalement des 
roses de diverses espèces, des jacinthes, des œillets, des 
tulipes et des pavots agréablement variés , et se détachant 
en clair sur un fond vigoureux. B. h. 26 p,, 1 . 1 9p. 

RUBENS (École de). 

35 . Un sujet tiré de l’histoire sainte, représentant la 
vocation de S. Mathieu; tableau recommandable pour 
l’harmonie et la beauté de la couleur. G. h. 18 p., 1. 1 3 p. 

PAUL BRILL. 

36 . Sujet tiré du poème de TArioste ; tableau de la 
plus parlatie qualité du maître, soit comme couleur, soit 
comme exécution. 

GIRARD DE LA NOTE. 

37. Le petit Chinchilla ou l’Amateur de ciboules. 
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DAVID TENIERS. 


58 . Une Tête d’étude de vieille femme. 

DIT MÊME. 

39 bis . Un très-joli petit Paysage, d’une qualité par¬ 
faite. 

DAVID TENIERS père. 

40. Kermesse, ou Fête de village. A la porte d’un ca¬ 
baret décoré de la bannière du Saint dont on fait l’anni¬ 
versaire, sont plusieurs paysans avec leurs compagnes ; les 
uns à table, à boire et manger, et d’autres qui viennent 
de commencer la danse , aux sons delà corne-muse , d’un 
artiste villageois monté sur un tonneau. Un joli lointain 
laisse apercevoir un ami de la joie qu’une femme et un 
homme conduisent par le bras jusqu’à sa demeure. 

Ce tableau , d’un ton gai, quoique vigoureux, contre 
l’ordinaire des productions de ce maître , est d’un effet 
très-piquant. T. h. 18 p., 1 . 28 p. 

DU MÊME. 

41. L’intérieur d’une tabagie flamande dans laquelle 
sont deux fumeurs et un buveur assis autour d’une table; 

! )lus loin à gauche on en distingue deux autres placés devant 
e feu d’une cheminée. Tableau original et largement peint. 
B. h. i 4 p., 1 . 19 p. 

HENRY ROOS. 

42. Des moutons sur une pelouse; plus loin , à l’ombre 
d’une masure, une femme fait la toilette à son enfant. Des 
fonds de paysage terminent ce tableau,dont la couleur ar¬ 
gentine et la finesse de la touche lui donnent de l’analogie 
avec Wouwerman. 


GOVAERT FLINCK. 


45 . Le portrait du duc Albert, gouverneur des Pays 
Bas. 


VAN.UDEN. 


44. Petit paysage sur le devant duquel deux paysans 
dansent aux sons de la musette d’un pâtre. 

DUBBLS, 

45 . Très-jolie marine, mer agitée couverte de ( navires. 
Tableau fin qui a beaucoup d’analogie avec les ouvrages 
de Backuyson , dont Dubels est le meilleur imitateur. 

FRANCISQUE MILLET. 

46 . Une Étude de cet habile peintre; elle est d’une 
admirable composition, riche et variée de tous. 

BU MÊME. 

47 * Une composition digne du Guaspre, d’une belle 
couleur et riche de lignes. 


DU MÊME. 

48. Un paysage historique, orné de belles fabriques et 
quelques jolies figures, et autres objets. T.,h. 12. 1 . 18. 

CORNEILLE BÉGA. 

49. Une jeune fille, dans un intérieur, sert un plat de 
crevettes à des buveurs. Ce tableau est clair, argentin , et 
parfaitement conservé. 


20 


LUCAS CRANACK 

5 0. Thétis demandant des armes à Vulcain. Ce tableau 
est gravé. 

ZEMAN. 

5 1. Une très-jolie marine de la plus grande finesse, 
représentant le port d’Ostie. 

PALAMEDES. 

52 . Un bon tableau de ce maître, dans lequel on re¬ 
marque une femme de distinction assise dans un intérieur, 
tenant une pipe dans sa main; un cavalier debout, placé 
près d’elle, à côté d’un autre homme vu par le dos, se 
dispose à boire un verre qu’il tient dans sa main. T. h. 
18 p., 1. i 5 p. 

J. DAVID DEHEM. 

53 . Charmant bouquet de fleurs dans une caraffe. Ce 
tableau est d’une grande finesse; il est agréablement com¬ 
posé et du plus beau faire du maître. 

SWAGERS. 

54 * Deux charmans petits paysages faisant pendant du 
meilleur temps et du plus beau faire de cbt aimable peintre; 
l’un et l’autre baignés par de larges rivières, chargés 
de quelques voiles , et bordés à l’horizon de diverses villes 
que l’on distingue à peine dans l’éloignement. Ces deux 
jolies productions sont ornées de figures et d’animaux; tou¬ 
chées., flvec autant de goûtjqued’esprit. T. h. 8 p., h io. p. 
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LE JÉSUITE D’ANVERS. 

55. Un Tableau de fleurs d’une précieuse exécution , 
orné d’un Médaillon de Sainte-Famille, par Vant-Ulden, 
placé au milieu du sujet. T. h. 27 p., 1 . 24 p. 

ÇAKERTBBS* (attribué à). 

56 . Un Paysage d’une belle exécution et d’un effet pi¬ 
quant. Des groupes d’arbres occupent le côté gauche du 
tableau , et la droite un joli lointain : nombre de figures 
et d’animaux, pleins de goût et t d’esprit, animent cette 
production. T. h. 12 p., 1 . 1 5 p. 

POELEMBOURG (Ecole de). 

57. Loth et ses Filles placés dans un Paysage. B. h. 12p., 

I. 2 5. 

MOMERS. 

58 . Un bon Tableau de ce maître, offrant un Paysage 
orné défigurés et d’animaux. T. h. 11 p., 1. 25 p. 

BREENBERG (Bajrtolom^). 

5 g. Un petit Bijou de ce maître, offrant un précieux 
Paysage orné d’une ruine d’architecture et de quelques 
autres jolis détails. B. h. 5 p., 1 . 4 p* 

VENDER (Douse). 

60. Un joli Echantillon de ce maître offre un Paysage 
dans lequel on remarque un bourriquet portant sur son bât 
un agneau : il est entouré de quelques brebis couchées sur 
le gazon. T. h. 8 p., h 1 o p. 


n 

RUYSGH (Ràchel). 

61. Un magnifique bouquet composé des plus belles 
fleurs, contenu dans un vase de cristal posé sur une table. 
C’est ici un véritable parterre qui enchante et ravit l’œil 
du spectateur; on y trouve des roses de diverses espèces, 
des œillets, des tulipes, despaœeis, des jacfethes,et nombre 
d’autres fleurs d’une grande variété, savamment groupées, 
et se détachant en clair sur un fond vigoureux, où se mê¬ 
lent encore quelques insectes. Nous recommandons cette 
belle production, digne du pinceau de Van Huysum, aux 
amateurs de ce genre aimable de peinture. T. h. 24 p., h 
18 p. 

BRAUWER. 

62. Un tableau des plus distingués et des plus remar¬ 
quables de ce, grand coloriste, le digne rival de Téniers 
par les rapports fréquens que l’on trouve dans les ouvra¬ 
ges de ces deux habiles artistes : celui qui nous occupe en 
ce moment en offre la preuve ; il représente l’intérieur 
d’une tabagie. Assis autour d’une table, un buveur en 
chemise, tient d’une main un pot de bierre et de l’autre 
un verre plein , chantant à pleine gorge, tandis qu’un 
convive également assis à sa droite exprime la fumée de 
sa pipe ; plus loin un troisième prépare la sienne; à quel¬ 
que distance on distingue, à gauche, une vieille servante 
qui s’empresse de servir une mesure aux consommateurs. 
Une pipe jetée à terre, une table de cuisine et un chapeau 
suspendu sur la muraille, sont les seuls accessoires que 
l’on remarque dans ce charmant tableau, du plus beau 
faire et du meilleur du maître. B. h. 12 p., I. 1 5 p. 

OVATER. 

65 . Une charmante imitation de Vender Hayden , re¬ 
présentant une vue de Hollande. On remarque à droite 
un hâteau fort, entouré de fossés et défendu par des tou- 
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relies; un pont-levis sur un canal et une avenue occupent 
le milieu du tableau; la gauche offre quelques arbres épars 
çà et là et une prairie qui borde le rivage, sur laquelle 
paissent quelques animaux. Sur le premier plan, à droite, 
on remarque deux pêcheurs sur le bord de l’eau cherchant 
à prendre du poisson. 

ROMBOUST. 

64 * Un Paysage d’un effet vigoureux, représentant une 
vue de la Hollande. On distingue dans le fond à gauche un 
village en partie masqué par des arbres, et sur le devant 
du tableau un chemin où se trouvent deux Hollandais dans 
un charaban, un chasseur, deux mendians et autres figu¬ 
res. Ce tableau pourrait bien être dénaturé par la restau¬ 
ration. B. h. i 5 p., I. 22 p. 

DU MÊME. 

65 . Un autre Tableau d’une plus petite dimension et de 
la plus grande finesse; on ne peut rien voir de plus natu¬ 
rel et de plus piquant. 

GAELEN (Barent). 

66. Un charmant tableau de ce maître, provenant de 
la vente Saint-Victor, représentant trois figures arrêtées 
à la porte d’une auberge de campagne et deux cavaliers 
dont un descendu de cheval. B. h. i 5 p.,I. i 3 p. 

BOUT (Pierre). 

67. Deux charmans tableaux de cet aimable peintre faisant 
pendant, l’un représentant une halte de cavalerie à la porte 
d’une auberge de campagne, et Pautre un repos d’un trou¬ 
peau d’animaux placé dans un paysage près d’une fon¬ 
taine. T. h. 10 p., h i 4 p. 


CHAMPAIGNE (Philippe). 

68 . Un beau portrait d’un personnage de distinction 
inconnu; il est représenté de trois quarts et à mi-corps, 
coiffé d’une grande perruque et vêtu de noir; présen¬ 
tant sa main droite ouverte. T. h. 24 p*, 1 . 18 p. 

FRANC (Flore) 

69. Hérodiade se fait apporter la tête de saint Jean, 
composition de quatre figures, tableau bien conservé et 
d’une précieuse exécution. B. h. 11 p., 1 . i 5 p. 

GRYEFF. 

70. Un charmant échantillon de ce maître : il présente 
un groupe de gibier mort; on y remarque principalement 
divers oiseaux, un lièvre et une perdrix suspendus par les 
pattes à une branche d’arbre. Plus loin on distingue une 
cicogne cherchant sa vie. B. h. 9 p., 1 . 6 p. 

ZACLEVEN. 

71. Un tableau plein de vérité, et d’une précieuse exé¬ 
cution, représentant un extérieur rustique. On voit à 
droite des moutons et des brebis réunis dans une espèce 
d’étable ; vers le milieu du sujet on remarque des choux, 
un coq et un chat. La gauche offre une petite fille debout 
devant une porte qui laisse entrevoir la campagne. T. h. 
21 p., 1. 26 p. 

CROOS. 

72. Un joli petit paysage orné à droite d’une habita¬ 
tion rustique oipbragée par des touffes d’arbres,,et baignée 
à gauche par les eaux d’un canal sur lequel on remarque 
quelques voiles de passagers et de pêcheurs. Les jolies fi- 


gures qui animent cette composition ne sont pas moins 
précieuses que le paysage*. B. h. 9 p., I. 12 p. 

RQOS (d’Italie). 

73. Un taureau furieux lâché dans une campagne, et 
attaqué par une meute de chiens qui le harcellent et le 
déchirent. T. h. 26 p., 1 . 4 °* p* 

VILS (André).. 

74. Deux paysages faisant pendant : dans l’un on re¬ 
marque des chasseurs, et dans l’autre un village et quel¬ 
ques figures. T. h. 11 p., 1 . 18 p. 

BERGHEM (Attribué à). 

75. Un paysage entremêlé de rochers et orné, sur le 
premier plan , de divers animaux gardés par une femme. 
T. h. 22 p., 1. 18 p. 

VENDER BENT. 

7h. Un paysage d’une exécution soignée, orné d’un 
groupe d animaux et de deux figures qui, placés sur le 
premier plan, suivent un chemin. T. h. 22p., 1 . 27 p. 

VAN BREDA. 

77» Un paysage avec figures et animaux. T. h. 18p., 

LAIRESSE. 

78. Diane, au retour de la chasse, est couchée sur un 
ht de repos placé dans une draperie suspendue à un arbre. 
T. h. i 3 p., I. 18 p. 


ISA AC OSTADE. 


79. Des buveurs à table , à la porte d’un cabaret de 
village, tableau d’une couleur chaude, vigoureuse, trans¬ 
parente, et de reflet le plus piquant. 

F. FRANC. 

80. Le triomphe de Neptune et d’Amphitrite, compo¬ 
sition riche, exécution fine. 

V AND Y CR (Ecole de). 

81. Un Portrait d’homme vu de troisquarts et à mi-corps, 
tenant un rouleau de papier dans la main. B. h. 24 p., h 21. 

LAMBRECH. 

82. Deux tableaux agréables, faisant pendant, repré¬ 
sentant l’un et l’autre des scènes de buveurs et de fu¬ 
meurs réunis à table à la porte d’une auberge sous des ar¬ 
bres. T. h. 12 1. 9. 

VANDER-MEULEN ( De son temps de Flandre ). 

83 . Deux tableaux faisant pendant offrent des charges 
de cavalerie, partout les combattans sont aux prises, 1 a- 
charnement est à son comble; déjà plusieurs braves ont 
mordu la poussière. Dans l’un on remarque sur le premier 
plan deux cavaliers aux prises : l’un d’eux lâche son coup 
de pistolet, pendant que l’autre cherche à le percer de 
son épée; plus loin on distingue à gauche une autre action 
qui se passe vers l’horizon. L’autre présente un corps de 
cavalerie turque poursuivi par les vainqueurs, pendant 
que d’autres corps de combattans se laissent apercevoir 
dans l’éloignement à gauche. 
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C. DE MOOR (Copie de ). 

84* Une femme à sa toilette. 

MODERNE. 

85 . Marine, mer houleuse, ton argentin. 

d’üN ANCIEN MAITRE ALLEMAND. 

86. L’Adoration des Rois, grande composition d’un 
bel aspect et d’une bonne couleur. T. h. 22 p., 1 . 28 p. 

MÊME ÉCOLE. 

87. Un bon tableau offrant une belle et grande compo¬ 
sition représentant Siméon présentant l’enfant Jésus au 
peuple. T. h. 39 p. 


4 
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ÉCOLE FRANÇAISE. 

6 


LORRAIN (Claude). 

88. Un Paysage d’un bel effet et d’un grand caractère, 
offrant un site d’Italie, pris par un soleil couchant. On 
remarque sur le premier plan enrichi de détails, deux Des¬ 
sinateurs copiant une ruine antique que l’on voit dans le 
coin du tableau à gauche, élevée sur un tertre près d’un 
arbre, elle est meublée de plantes, broussailles et autres 
végétaux ; h quelque distance est un pâtre gardant un trou¬ 
peau de chevres. Le côté opposé offre diverses masses 
d’arbres légèrement éclairées. Plus loin, on distingue une 
rivière qui baigne le milieu du site, et quelque coteaux qui 
bordent 1 horizon. L’opinion de nos prédécesseurs, et les 
rapports frappans que nous remarquons dans ce tableau, 
avec les ouvrages de la jeunesse du Claude Lorrin, nous 
ont déterminé de l’attribuer à ce maître. 


LEBRUN (Charles). 

89. Une Madelaine pénitente est en méditation en face 
d’un Christ. Cette jolie étude gravée a servi pour peindre 
la tête d’une des fdles de Darius, dans le tableau de cette 
famille, se jetant aux pieds d’Alexandre. 

Ce joli échantillon, d’une touche ferme et d’une cou¬ 
leur vigoureuse , est d’une parfaite conservation. C. h. 

8 p. , 1. 6 p. 

VANET (Simon). 

90. La Femme adultère au moment que cette pécheresse 
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se trouve devant notre Seigneur. La scène se passe dans un 
temple. T. h., 18 1 ., 24 p. 

MIGNARD D’AVIGNON. 

91. Belle copie de la Vierge au voile d’après Raphaël. 

Personne n’étoit plus fait que cet artiste pour rendre 

tout le charme, le suave et la grâce du pinceau de ce grand 
maître. 

Cet article de la vente ne manquera pas de faire des 
amateurs désireux de le posséder. T. h. 28. p., 1 . 22. p. 

BAUGIN (Lubin). 

92. Un tableau d’un aspect aimable et d’un beau ca¬ 
ractère, représentant la Vierge comtemplant l’enfant Jésus. 
B. h. 20 1 . i 5 t p. 

BOURDON (Sébastien). 

q 3 . Repos de la Sainte-Famille en Egypte. Près d’un 
temple en ruine dont on aperçoit une colonne, la Vierge est 
assise sur le soubassement d’une colonne, le dos appuyé 
contre le berceau de l’enfant Jésus, qu’elle tient endormi 
dans ses bras, et sur lequel elle a posé son voile pour le 
préserver de l’ardeur du soleil. Saint Joseph, sur le second 
plan, à gauche, a ses mains croisées, et, appuyé sur un 
mur, tourne la tête, et semble veiller à leur sûreté. Plusieurs 
anges, sur des nuages, se plaisent à répandre des fleurs 
sur cette scène intéressante. 

Ce charmant petit Tableau, tout à fait composé dàns la 
manière du Poussin, est d’un ton fin et d’une couleur blonde 
et argentine. Nous ne saurions trop le recommander aux 
vrais amis de la belle peinture : il est du joli cabinet du 
baron de Montmorency. M. h. 9p., 1 . 7. 
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DU MÊMF. 

94. Etudes de plusieurs prêtres et d’enfans de chœur 
suivant ou assistant à une cérémonie religieuse. Ce Tableau, 
peint au premier coup, prouve la facilité et le bon ton lo¬ 
cal de ce maître, et un tableau d’artiste où il y a beaucoup 
à prendre. T. h. 21 p., 1 . 17*p. 

SÉBASTIEN BOURDON. 

95. Petit échantillon de paysage, d’une touche délicate, 
d’un effet piquant et d’une couleur claire et argentine. Pe¬ 
tit tableau digne de Teniers. 

BOURDON. 

96. Un autre petit ’ Tableau de Bourdon d’une compo 
sition plus élevée, où ce maître a cherché le Poussin. 

COURTOIS. 

97. Un petit Paysage des plus fins, coupé au milieu 
par une rivière qui vient épancher ses eaux sur le devant. 
Le peintre y a introduit l’épisode de Moïse sauvé des 
eaux. 

GOUARPRE POUSSIN. 

98. Un Paysage d’un aspect agréable, boisé aux deux ex¬ 
trémités et traversé d’une rivière. Trois figures annonçent 
le premier plan du sujet, et deux autres se laissent aper¬ 
cevoir sur un joli lointain que l’on distingue sous l’ho¬ 
rizon. T. h., i 5 1 ., 17 p. 

JOSEPH YERNET. 

99. Une Marine par un temps calme ; effet de soleil 
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couchant. Ce tableau nous a paru des premiers temps de 
ce maître. 

GREUZE (Jean-Baptiste). 

100. Portrait vu à mi-corps de Jean-Charles Levasseur, 
graveur du roi, né à Abbeville, le 21 octobre 1734» dé¬ 
cédé à Paris le 29 novembre 1810. 

Celte admirable production du meilleur temps, et du 
plus peau faire du Van-Dyck, français, se recommande 
à tous les vrais amis de notre École, sous tous les rapports 
de l’art : vérité de couleurs, exécution savante sans ma¬ 
nière, parfaite harmonie, costume pitoresque (cet artiste 
vêtu de noir, à l’Espagnol, avec des manches crevassées, 
et un col rabattant sur les épaules, est digne de notre Mu¬ 
sée); toutes ces perfections réunies prouvent l’intérêt qu’il 
mettait a peintre son ami, et à rendre ce portrait classique 
et immortel, comme le sont devenus tous les beaux ouvrages 
de ce grand homme, et même ses ébauches, qui sont 
portées à très-grand prix. 

C’est le seul portrait d’homme que nous ayons encore 
rencontré vêtu de cette manière. Il fut donné de concert 
parles deux amis, à M. Descamps, directeur de l’Acade¬ 
mie de Rouen , qui le conserva jusqu’à sa mort, et qui le 
regardait comme un des chefs-d’œuvre de son cabinet. T. 
h. 24 p., 1. 20 p. 

DU MÊME. 

101. Un Portrait de femme en deuil : tableau d’une exé¬ 
cution large et savante, et du bon temps de ce grand maître; 
elle est couverte d’une voile noir, et vêtue d’une étoffe de 
même couleur; son col découvert laisse voir le hant de sa 
collerette garnie d’une mousseline. Elle est vue à mi-eorps et 
de trois quarts; son regard semble fixer le spectateur. 

Cette production, connue avantageusement dans le com¬ 
merce sous le nom de la veuve de Greuze, offre une fraî¬ 
cheur de teinte et une vérité) de forme dignes des sa vans 
pinceaux de ce peintre admirable. T. h. 20 p., 1 . 16. 
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SABLET. 

102. Un magnifique paysage, production capitale, et 
l’un des chefs-d’œuvre de cet habile maître. Ce paysage 
agreste d’Italie, pris au soleil couchant, offre un foyer de 
lumière qui éblouit véritablement l’œil du spectateur, La 
gauche de la composition présente sur le premier plan un 
groupe d’arbres qui s’élève sur une pelouze parsemée de 
plantes, et se détache avec vigueur sous un ciel doré et va¬ 
poreux : du côté opposé on remarque un monticule ro¬ 
cailleux couronné d’arbrisseaux et quelques broussailles; 
d’un côté on voit une pyramide et de l/autre une fontaine, 
dans le bassin de laquelle un valet fait boire sa monture et 
son chien , pendant que son maître, placé h sa droite près 
de sou cheval et d’un autre chien sur le bord d’un che¬ 
min, se rafraîchit aussi à meme une gourde de voyage, en 
tenant de sa main droite son fouet et ses gants; plus loin, 
sur des plans éloignés , on distingue une échappée de pay¬ 
sage ornée d’arbres et baignée par une rivière. Cette jolie 
campagne est encore embellie et animée par lesamusemens 
champêtres des bergers et des bergères qui font retentir 
le son de leurs instrumens, en gardant leurs paisibles trou¬ 
peaux; dans l’éloignement et à l’extrémité de la perspective 
on découvre à peine une ville et quelques montagnes qui 
bordent l’horizon. 

Nous osons espérer que messieurs les amateurs, qui ont 
payé avec un si noble empressement leurs justes tribus 
d’hommages à la jolie vente de feu M. Le Camus, ne ver¬ 
ront par avec moins d’intérêt le beau tableau que nous ve¬ 
nons de décrire et que nous plaçons au premier rang des 
productions modernes. T. h. 27 p., 1 . 35 . p. 

LANTARA. 

1 o5. Une vue qui nous paraît appartenir aux environs de 
Paris. On remarque dans ce charmant paysage cette va¬ 
peur et cette douce harmonie qui distinguent essentielle- 


ment les ouvrages de ce savant paysagiste, que Ton appelle 
avec raison le Lorrain moderne. La droite du tableau offre 
sur le second plan un village entouré de verdure et ar¬ 
rosé à sa gauche par une large rivière dont les eaux cou¬ 
vrent la majeure partie du site. Le premier plan se com¬ 
pose d’un groupe d’arbres qui s’élèvent à droite sur une 
masse de terre, et, du côté opposé, un pré qui borde le ri¬ 
vage, sur lequel paissent quelques animaux. On remarque 
sur le devant du sujet un chemin qui conduit au village, 
sur lequel on remarque un homme touchant un bourriquet 
chargé d'une femme , et plus loin un autre voyageur : ces 
jolies figures pourraient bien être de feuM. Taunai. 

DU MÊME. 

104. Deux petits tableaux qui sont de vrais diamans, 
par cet habile maître; ils sont dignes du Claude Lorrain. 

LEBRUN (Madame). 

to 5 . Un petit Portrait de l’impératrice Catherine II; 
esquisse d’une charmante couleur, 

BIDAULT. 

106, Un charmant Paysage l’Italie , exécuté avec une 
précision admirable, offrant h la fois un site historique et 
pitoresque, boisé dans toutes ses parties. La gauche du 
tableau offre un monticule couronné d’arbres, et une fa¬ 
brique dans le goût antique; du côté opposé on aperçoit 
un beau monument environné de ses dépendances, et situé 
près d’un chemin qui se perd dans les bois; h droite, dans 
l’éloignement, on distingue quelques coteaux qui bornent 
l’horizon ; sur le premier plan, on remarque un chasseur 
portant du gibier et conversant avec un homme assis; plus 
loin , à gauche, une femme porte un vase sur sa tête. Ce 
tableau plein de finesse peut être considéré comme étant 
l’un des chefs-d’œuvre de l’auteur. T. h. 9 p., 1 . 12 p. 
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DEMARNE. 

107. Un après-dîner. Un charmant tableau de ce maî¬ 
tre , d’un effet piquant et excellent, avec un goût exquis. 
On remarque à droite, près d’une fontaine, un troupeau 
d’animaux de diverses espèces, les uns couchés et les au¬ 
tres debout, gardés par un pâtre et sa compagne. Plus loin 
à gauche, on distingue, sur un plan reculé, une échappée 
d’un joli paysage arrosé parune rivière. B. h. 8 p., 1 . 10 p. 

DU MÊME. 

108. Deux jolis bijoux que l’on rencontre rarement de 
ce maître. Le premier offre un bœuf debout et une vache 
sur le gazon ; plus loin on distingue à droite le jeune gar¬ 
dien assis sur une barrière, jouant du chalumeau. L’autre 
présente une génisse qni paît dans un pâturage à côté d’une 
vache couchée, à droite, près d’elle; plus loin on aperçoit, 
à gauche, encore un autre petit gardien assis à terre, qui 
s’amuse', â jouer avec un petit chevreau. B. h. 4 p*, L 5 p* 

DUBUCOURT. 

109. Trait de bienfaisance de Louis XVI. Ce monarque 
infortuné, s’étant un jour égaré à la chasse, rencontra un 
petit garçon qu’il lui demanda l’aumône pour soulager, 
disait-il, ses malheureux parens. Ce bon prince, touché 
de sa misère, tira aussitôt sa bourse et la lui donna; mais 
voulant s’assurer de la vérité, il suivit cet enfant jusque 
dans sa retraite, où il trouva en effet cette famille sous 
les toits d’une chaumière accablée de douleur et de mi¬ 
sère. La mère de cet enfant se jeta aussitôt aux genoux du 
roi et invoqua sa pitié et sa munificence. Ce joli échan¬ 
tillon , intéressant par le sujet, offre encore tous les char¬ 
mes des pinceaux de cet habile auteur. B. h., 6 1 ., 9 p. 
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SWBACH. 

110. Deux jolis petits tableaux faisant pendant; l’un 
offre des cavaliers faisant halte à la porte d’un cabaret; 
plus loin on distingue à gauche un camp où circulent di¬ 
vers autres militaires. L’autre présente un train d’artillerie, 
dont la marche occupe toute la ligne du second plan, il 
est escorté par un officier portant un étendard, B. h. 6 p., 
1 . top. 

J}V MÊME. 

in. Un convoi militaire escorté par un comamndant 
que l’on voit sur le premier plan. B. h. îo p., I. 8 p, 

M. BERTIN. 

112. Un Paysage historique représe ntant un site delà Grèce, 
pris au soleil couchant. La droite du sujet offre quelques 
groupes d’arbres, à travers lesquels on distingue dans le 
lointain un monument antique. À gauche, l’œil s’étend 
sur une belle campagne d’un aspect riant, bordée d’un 
rocher couronné de brousailles, au bas duquel on distin¬ 
gue une statue sur un piédestal ; elle est ombragée par un 
bouquet d’arbrisseaux. Non loin de là coule une rivière. 
Quelques jolies figures distribuées çà et là se reposent sur 
les bords du rivage. On remarque sur le premier plan , un 
torrent, quelques plantes et broussailles. Un épisode his¬ 
torique ajoute encore à l’intérêt du sujet, c’est Diogène 
jetant son écuelle à terre en voyant un jeune homme boire 
dans le creux de sa main. Cette jolie production, du plus 
beau faire de M. Berlin, sera sans doute appréciée des ama¬ 
teurs de l’école moderne. B. h. îo p., 1 . i 4 p- 

BRÜÀNDET, 

1 13 . Très-beau Paysage , de la plus parfaite exécution; 
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chemin sablonneux au milieu d’une forêt; il est bordé h 
droite de broussailles , et à gauche de quelques terrains 
éboulés. Ce maître, à qui Ton commence seulement à 
rendre justice, est loin d’occuper encore le rang que son 
mérite lui assigne. Personne n’a rendu la nature avec plus 
de précision, plus de naïveté, ni plus de piquant. 

BRUENDET. 

114* Un paysage d’une exécution large et savante, éclairé 
par un coup de soleil, et est traversé par un chemin que 
suivent quelques paysans ; la droite du sujet est occupée 
par des groupes d’arbres qui se détachent en vigueur sur le 
ciel; la gauche offre dans les fonds une campagne agreste, 
bordée à l’horizon de montagnes. On remarque sur le pre¬ 
mier plan des terrains coupés et deux troncs d’arbres, un 
de chaque côté. T. h. 20 p., 1 . 24 p. 

ROUGET. 

11 5 . Mars partant pour la guerre; tableau très-gra¬ 
cieux , d’un mérite extrêmement rare. Il a fait partie du 
cabinet de madame la duchesse de Berri. 

GIRQDET-TRIQSON. 

116. Une belle Étude du beau et jeune Ilippolyte, vue de 
face et à mi-corps : l’épaule gauche couverte d’une peau 
de lion, et la droite nue; il est chargé de son carquois et 
prêt à partir pour la chasse. La réputation méritée de l’au¬ 
teur nous dispense de tout autre éloge; nous ajouterons 
seulement que le carquois et la peau de lion sont de la main 
de M. Beaunenteuil son élève. T. h. 19 p., 1 . 23 p- 

M. DEMAY. 

} 17. Parmi les peintres célèbres qui, dans les temps mo- 


dernes, ont illustré l’Ecole française, les noms desBemarne, 
des Taunay, des Debucourt se placent au premier rang. 

Véritables fondateurs de notre école de genre, ces trois 
habiles artistes ont enrichi l’Europe de leurs nombreux 
ouvrages. Aussi laborieux que fécond, leur vénérable doyen 
a parcouru une longue et glorieuse carrière : il n’est point 
de Musée ou de collection particulière qui ne reproduise 
aux yeux de l’amateur les nombreux chefs-d’œuvre du cé¬ 
lèbre Demarne. La prodigieuse variété de ses productions 
atteste sa verve inépuisable. 

Rival des peintres flamands, mais plus spirituel, plus 
gracieux, ce grand maître doit servir de guide à quiconque 
dirigera ses études sur ce savant modèle. Déjà plusieurs 
d’entre eux, animés d’une noble émulation, occupent un 
rang distingué dans les arts , et M. Demay se montre digne 
d’être cité entre ces jeunes concurrens. Encore à la fleur 
de l’âge, il s’est fait peu connaître, mais dès son début dans 
la carrière, il donne les plus belles espérances, et ses char¬ 
mantes productions se soutiennent avec distinction à côté 
des Demarne et des Taunay : on y trouve cette grâce naïve 
et cet abandon pittoresque dont le prestige, rival de la na¬ 
ture, séduit l’œil du spectateur. Quelle variété de mouve¬ 
ment et d’expression dans cette jolie fête villageoise où 
respire la gaieté de chaque convive ! Remarquez à droite 
cette marchande de fruits , puis, à quelque distance, cette 
autre marchande de plaisirs assise, un homme à ses côtés : 
là une voiture et son cheval dételé; plus loin, sous une 
touffe d’arbres, une réunion de gens à table, et derrière 
une autre société sous une tente à la porte d’un cabaret. 
On devine que c’est la fêle du village. Ici encore c’est une 
bruyante jeunesse qui, sous un effet du soleil, se livre au 
plaisir de la danse. Le tabellion marque la mesure accom¬ 
pagné de la clarinette ; un grand orme ombrage le musi¬ 
cien monté sur un tréteau. Du côté opposé, à droite, l’en¬ 
trée d’une place publique présente une autre scène : un 
pâtre chassant des bestiaux converse avec une femme 
montée sur un âne; plus loin, un amant accompagne 
sa belle, et un cavalier va se rafraîchir dans une auberge. 
A l’extrémité de cette place, on distingue des théâtres de 
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charlatans, environnés de curieux et d'auditeurs ébahis. 
Cette riche composition réunit enfin sans confusion toute 
la variété du genre sous un pinceau aussi habile que spi¬ 
rituel. B. h. 9., 1 . il. 

DU MÊME. 

118. Un charlatan sonnant de la trompette pour atti¬ 
rer les passans; il est monté sur le plancher d’un théâtre 
ambulant dressé sous des arbres, dans un lieu public. Cet 
aventurier personnage, dans sa téméraire entreprise, sc 
trouve secondé au moyen d’une scène de marionnettes qui 
se laissent voir à sa droite , et dont le fameux polichinelle 
est le héros; cette plaisante scène paraît occuper une par¬ 
tie du nombreux auditoire que l’on voit artistement grou¬ 
pé autour de ce théâtre. On y remarque principalement 
une bonne conduisant deux enfans par la main, un por¬ 
teur chargé d’un tableau , et autres curieux dont un char¬ 
cutier regardant avec curiosité à travers la croisée de sa 
boutique. Plus loin, près d’une arcade, on distingue di¬ 
vers personnages, entre autres une femme qui marchande 
des melons. Ce charmant échantillon se recommande par 
la finesse de l’exécution et la beauté du coloris. B. h. 81 . 6. 

WÀTEAU. 

119. Un petit Concert champêtre ; composition pleine 
d’agrément, par la manière délicate avec laquelle elle est 
rendue. 

VALIN. 

120. Une Bacchante vue h mi -corps, tenant une coupe 
dans la main, tableau agréable et d’une bonne couleur. 
B. h. 21 1 . 19. 

DU MÊME. 

121. Une baigneuse entièrement nue, assise dans un 
paysage au bas d’un rocher. B. h. 6 I. 5 . 


V 


MODERNE. - 


122. Un petit Paysage. Vue prise d’Essone. Les figures 
sont de M. Dejnay. 

PAR UN PEINTRE MODERNE. 

120. Une marine par un gros temps; effet piquant. 

» 

PAR UN AUTEUR MODERNE. 

124. Une Marine prise par un temps calme, 011 se mê¬ 
lent quelques bouts de paysages, des bateaux, des pêcheurs 
et autres détails. Cette production nous rappelle les ou¬ 
vrages de M. Gudin. T. h. 20, 1 . 25 . 
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DESSINS ENCADRÉS. 


Une très-belle aquarelle, par Pérignon.Vue du Temple 
de la Paix, à Rome. 

— Une autre aquarelle, par le meme. Vue du Palais 
Maffey. 

— Un très-beau dessin au crayon noir; sujet tiré de 
l’Histoire des Oracles, par Chaudet. 

— Un magnifique dessin, de Philippe Wouwermans , 
artiste excessivement rare. Il est d’uue parfaite conser¬ 
vation. 

— Un autre dessin, de Philippe Wouwermans , faisant 
pendant au précédent et de même qualité. 

— Un très-beau dessin, par Salviati. Le Baptême de 
Jésus-Christ. 

— Un dessin, par David. Andromaque déplorant la 
mort d’Hector. 

— Un petit émail des plus fins. Jeune femme caressant 
son enfant. 

— Une grande miniature. Jeune femme endormie. 

— Quatre jolis dessins de paysage. Par M. Swagers. 

— Diverses gravures encadrées anciennes et modernes,, 
objets de curiosité de tous genres, histoire naturelle, dont 
une précieuse collection de minéraux, coquilles, et nombre 
d’autres objets qui seront vendus sous ce numéro. 
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